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À fertîles, nous sommes tous
des basculeuses et basculeurs. 

Alors commençons par vous conter
ce qu’a été cette expérience de vie.



  Dans nos têtes se bousculent 
aujourd’hui de nombreuses questions. 
Comment, à partir du besoin de 
réponse(s) à la crise écologique 
(aujourd’hui également sanitaire) et 
à l’urgence économique et sociale, 
accompagner et ancrer le passage à 
l’action ? Et comment le rendre fertile, 
que ce soit pour l’individu et pour 
le monde qui l’entoure ? Comment 
diffuser et (s’)appliquer le principe 
de coresponsabilité ? Comment créer 
et nourrir une posture d’action chez 
chacun de nous ? Comment consolider 
les transformations à opérer ?

 
Tant de questions que l’on s’est posées, 
que l’on se pose encore... 



  En mars 2019, une 50aine de 
personnes répondait à l’appel de 
Maxime de Rostolan à s’engager 
à plein temps pendant 6 mois pour 
«faire basculer la société» en 
amplifiant les initiatives existantes 
: l’association «La Bascule» était 
née.
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 Après un mois de chantier 
participatif pour réhabiliter 
une polyclinique désaffectée à 
Pontivy (Bretagne) afin  
d’en faire le premier Quartier 
de Bascule (QB), près de 90 
basculeurs et basculeuses s’y 
sont engagé.e.s à temps plein, 
jusqu’au départ de Pontivy 
début décembre 2019.



décembre 2019

Neuf mois d’immersions, 
d’expérimentations et d’actions 
à toutes les échelles et dans 
tous les secteurs, dans un 
lieu de vie et d’engagements 
incarnant au mieux chaque 
aspect des transitions :



Sobriété énergétique et 
matérielle et alimentation 
locale et végétarienne 
dans une démarche 
de réduction du bilan 
carbone, réduction des 
déchets,
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Réappropriation des principes 
démocratiques, gouvernance 
partagée, espaces de débats, 

(Co-)apprentissages artisanaux et 
intellectuels, maraîchage, 
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Campagnes de sensibilisations, 
lobbying citoyen d’intérêt général, 
soutien aux mobilisations 
locales et nationales…

Mais aussi questionner et 
se réapproprier notre rapport 
au temps, au travail, à 
l’argent, à soi et aux autres.
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Pendant cette période, les 
basculeur.euse.s se sont formé.e.s 
à la gouvernance partagée, ont 
animé des réunions et des ateliers 
d’intelligence collective, organisé 
de nombreux événements, des 
conférences et des formations, 
accompagné des collectifs locaux 
et nationaux à se lancer, se 
structurer, et bien plus encore. 



décembre 2019

Au total, environ 500 
personnes sont passées 
au QB de Pontivy et 
100 organisations ont 
bénéficié de ce cadre 
pour partager et se 
coordonner… 

Mais, et la suite ?



Suite au départ de Pontivy, 
La Bascule a expérimenté un 
fonctionnement “décentralisé” 
de son organisation travaillant 
en “îlots” de basculeurs sur 
plusieurs territoires. Cela en 
continuant d’affiner les modes 
d’actions les plus efficaces en 
soutien de l’existant. 



Et au-delà des projets 
que nous avons menés, 
ce que nous voulons 
partager aujourd’hui est 
le fait que les personnes 
qui sont passées par 
cette expérience se sont 
transformées profondément 
et durablement. Elles sont 
passées de l’intention à 
l’action :



Après leur passage à 
La Bascule, plus de la 
moitié des personnes ont 
fait de leur engagement 
leur activité à temps 
plein, et la plupart des 
autres s’engagent à mi-
temps ou sur leur temps 
libre.



Ces personnes partagent 
ce qu’on appelle l’adn 
basculeur : un.e basculeur.
se est un individu qui se 
sent légitime et en capacité 
d’agir à l’échelle collective, 
avec les institutions ou les 
responsables économiques et 
politiques, et qui fait preuve 
d’engagement.



Aujourd’hui, La Bascule a 
franchi une nouvelle étape dans 
sa pratique de la coopération 
et de l’amplification des 
dynamiques de transitions 
existantes. La Bascule est 
devenue  une entité de liens 
et d’entraide entre collectifs, 
fonctionnant en archipel dont 
la raison d’être est de renforcer 
la coopération de collectifs 
autonomes partageant l’adn 
basculeurs et la détermination 
à basculer vers un modèle de 
société résilient et respectueux 
du Vivant.



fertîles, c’est l’une des îles 
de cet archipel. Née d’une 
envie : celle de permettre à un 
maximum d’individus de vivre 
et amplifier les transitions, en 
se sentant légitimes et outillés 

pour agir.  


